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RAPPORTS DES CHEFS DE CORPS.

Rapport du marechal commandant en chef la garde imperiale.

Cavriana, le 25 juin 1859.

Sire,
Le 24 juin, la garde imperiale ötait campöe, les deux divisions d'infanterie ä

Montechiaro, les huit batteries d'artillerie et la division de cavalerie ä Castenedolo.
Votre Majestö lui donna l'ordre de partir de ces deux positions pour se rendre h

Castiglione.
L'infanterie partit de Montechiaro ä cinq heures du matin; l'artillerie partit ä la

möme heure de Castenedolo et rejoignit la gauche des deux divisions d'infanterie &

Montechiaro, vers sept heures moins un quart.
La division de cavalerie ne devait partir qu'ä neuf heures du matin de Castenedolo

et marcher librement afin de mönager ses chevaux.
Vers six heures du matin, un canonnade bien nourrie s'engagea avec l'ennemi, qui

avait pris position au delä de Castiglione et s'ötait decide k livrer bataille.
Votre Majestö ordonna alors ä la garde d'accölörer son mouvement. L'ordre fut

expödiö de suite k la cavalerie de partir avant l'heure qui lui avait ötö dösignöe : a

huit heures eile put monter ä cheval, et vers neuf heures et demie eile arriva sur le
lieu du combat, oü eile fut mise k la disposition de M. le marechal de Mac-Mahon,
d'aprös les ordres de Votre Majestö.

Les deux divisions d'infanterie de la garde avaient döbouche de Castiglione par la
route de Guidizzolo; mais Votre Majestö ayant juge que le point döcisif de la
bataille etait Penlövement de la position de Solferino vivement döfendue par rennend,
donna ordre ä sa garde de se porter k gauche, afin de se trouver en Situation d'ap-

puyer l'attaque du maröchal Baraguey-d'Hilliers contre Solferino.
La division de voltigeurs, commandee par le genöral Camou, fut placöe en ligne

döployöe derriöre le 1" corps, et, ä 500 mötres en arriere, la division Mellinet fut
formöe en colonne double par division ä distance de döploiement.

La division Forey ayant öprouvö des pertes sensibles dans l'attaque de la position
del Monte, la brigade Manöque, composee des chasseurs ä pied de la garde, des 1"
et 2' voltigeurs, fut portöe k son secours et enleva ces positions aux cris de: Vive

Vempereur!
Au möme moment, deux bataillons du 2' voltigeurs, lancös sur la tour et le

couvent de Solferino, les enleverent avec un remarquable elan.

Ces bataillons ont ensuite occupö les crötes de la position del Monte et y ont öte

soutenus par l'artillerie ä cheval de la garde, qui vint se mettre en batterie sur la

grande route de Cavriana. Bientöt l'ennemi chercha ä reprendre cette importante
position, et le petit nombre de troupes qui etaient sur ce point n'aurait pas permis de la

conserver si Votre Majestö, en se rendant parfaitement compte de l'etat des choses,

n'avait envoye immödiatement l'ordre ä la division de grenadiers, commandöe par le

gönöral Mellinet, de soutenir les batteries de la garde et la brigade Manöque. Cet

ordre, promptement executö par le genöral Mellinet, permit ä la brigade Manöque et

k l'artillerie de la garde, non seulement de conserver la position un instant menacee,

mais encore de gagner du terrain en avant, en s'emparant successivement des

positions de l'ennemi.

La brigade Manöque arriva ainsi ä quelque distance de Cavriana, position impor-



— 249 —

tonte entouree de vieilles fortifications, oü l'ennemi pouvait renouveler dans la ville

et dans le chäteau la longue rösistance qu'il avait opposöe ä Solferino.

Votre Majestö envoya l'ordre ä l'artillerie de la garde de battre cette position, et ä

la brigade Manöque de l'enlever. Cet ordre fut execute avec vigueur et intelligence

lous les yeux de Votre Majestö.
Le village de Cavriana venait d'ötre enlevö vers cinq heures du soir lorsqu'un vio-

lent orage öclata et suspendit un instant les opörations. Mais k peine avait-il cessö

que les voltigeurs de la garde reprirent l'oeuvre commencöe et chassörent l'ennemi

des Aautcurs qui dominent le village oü le quartier-general de Votre Majestö devait

ötre ötabli, et terminörent ainsi la journöe.
La brigade Manöque a enlevö un drapeau, des prisonniers et 13 piöces de canon

aux Autrichiens.
Pendant toute cette affaire, l'artillerie de la garde s'est fait remarquer par la pr6-

cision de son tir etle choix successif de ses positions. Partout oü eile a eu k contre-
battre des batteries ennemies, eile a fait taire leur feu en peu de temps.

La cavalerie, commandöe par le gönöral Morris, est venue dös son arrivöe sur le
champ de bataille, et d'aprös les ordres de Votre Majeste, se placer sous le commandement

du maröchal de Mac-Mahon, qui opörait dans un pays de plaine oü, dans
certains cas, eile pouvait trouver l'occasion de faire un bon service.

En attendant l'arrivöe du corps du gönöral Niel qui devait se lier par sa gauche
au maröchal de Mac-Mahon, eile fut employee ä couvrir la droite du 2* corps, et k
cet effet le gönöral Morris disposa ses trois brigades par öchelons et les fit couvrir

par une ligne de tirailleurs.
Le gönöral Morris attendait avec impatience l'occasion de faire agir sa cavalerie:

eile se prösenta vers trois heures et demie. Une colonne de cavalerie autrichienne
ayant paru, U la fit charger en flanc par les chasseurs k cheval. Les Autrichiens, re-
foules, se retirörent ä droite vers leurs batteries, dont le feu arröta notre poursuite.

Je viens d'exposer la part que la garde a prise ä la bataille de Solferino. La, comme
ä Magenta, eile a agi sous les yeux et l'impulsion directe de Votre Majestö, qui a pu
juger par elle-möme du courage et du devouement absolu qu'elle mettait ä exöcuter
ses ordres.

Je ferai connaitre plus tard k Votre Majestö les noms des officiers qui se sont le
plus particuliörement distingues et je les proposerai pour des recompenses.

Je suis avec le plus profond respect, Sire, de votre Majestö, le trös humble et trös
obeissant serviteur.

Le marechal commandant en chef la garde imperiale:

Regnaud de Saint-Jean-d'Angelt.

P.S. Je dois signaler ä Votre Majestö M. Monoglia, lieutenant de chasseurs a

pied, qui a pris dans Ie village de Solferino 4 piöces de canon attelees, commandöes

par un colonel qui lui a remis son öpöe.

Rapport du mar&chal commandant en chef le 1" corps.

Pozzolengo, 25 juin.
Sire,

Votre Majeste m'avait donnö l'ordre de me porter, le 24, d'Esenta ä Solferino. Je
fis partir, ä deux heures du matin, par la route de la montagne, la division Lamirault
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